
Dimanche, le Portugal est
devenu le nouveau cham-
pion d’Europe de football.
Après la domination espa-
gnole lors des deux der-
nières éditions, en 2008 et
en 2012, c’est donc l’autre équipe de la péninsule
Ibérique qui s’impose en 2016.
Cette victoire me fait très plaisir. Tout d’abord

parce que, grâce aux Portugais, ce n’est pas la
France qui l’emporte. Les Suisses romands pour-
ront donc continuer de regarder les chaînes de
l’Hexagone sans devoir subir leur cocorico infer-
nal. Deuxièmement, personne – mis à part eux-
mêmes – n’aurait parié sur une victoire des Por-
tugais. Décrit comme étant la plus petite des
grandes nations du football, le Portugal n’avait
jamais rien gagné jusqu’à aujourd’hui. La dé-
faite en finale contre la Grèce, en 2004, dans un
Euro dont il était l’organisateur, était même res-
tée dans les mémoires comme un traumatisme.
Mais, avant tout, je suis heureux que le Portu-

gal ait remporté cette compétition, parce qu’il le
mérite. Partout en Europe, mais surtout en
Suisse, les Portugais alimentent les clubs en
joueurs de qualité. De la 5e ligue fribourgeoise à

la Super League, les ressortis-
sants de ce pays contribuent
grandement au développe-
ment du football. Et, contrai-
rement à ce qu’ont pu affir-
mer certains médias français,

ils ne sont pas dégueulasses! Bien au contraire.
Grands passionnés, les Portugais vivent et

font vivre le football comme personne. Chaque
génération a connu des stars, telles que: Euse-
bio, Luis Figo ou encore Cristiano Ronaldo. Cette
consécration, certes tardive, pourrait encore re-
lever le niveau de la formation. Mais les clubs
comme Porto, Benfica ou le Sporting sont déjà
parmi les plus grands pourvoyeurs de la planète.
Remporter une compétition comme l’Euro

n’est donc peut-être qu’un premier pas pour le
Portugal. Nul doute qu’il visera désormais la cou-
ronne mondiale. Mais, pour y parvenir, le pre-
mier match aura lieu à Bâle, contre la Suisse.
L’occasion rêvée pour les Helvètes de
mesurer le chemin qui lui reste à
parcourir, s’il entend réussir – un
jour – quelque chose de mémorable
dans une grande compétition.
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Théo Rogivue (en bleu) et son camarade Gaël Martin se sont donnés sans compter pour aider les résidents de diverses 
institutions – dont la Belle Etoile de Châtel-St-Denis – à se préparer pour la Fédérale de lutte d’Estavayer-le-Lac. 
Ils participeront avec eux à la cérémonie d’ouverture, le vendredi 26 août.

Lutter pour 
dépasser 
les handicaps 
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VEVEYSE
L’école est finie.
Les Veveysans
obtiennent 
leur diplôme.
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SEMSALES
Dix-huit ans après leur der-
nier passage, les inspecteurs
de la SFEA sont revenus
dans les alpages semsalois.
Reportage. Page 5
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ST-MARTIN
Instituteur depuis
1976, à l’école
primaire, Marcel
Magnin part à la
retraite. Page 4

Remise des diplômes 
de fin de scolarité, 
dernier message 
aux élèves
Chers élèves, l’année scolaire 2015-2016 n’est bientôt plus qu’un bon
souvenir. Cinq cent cinquante, c’est le nombre de jours que vous avez
passés dans cette école et 3700 heures le nombre de cours. Vous voilà
arrivés aujourd’hui, enfin, allez-vous dire, au terme de votre scolarité
obligatoire. Un long parcours pour vous tous, dans votre jeune vie.

Pourtant, votre jeune vie a constitué et constituera
encore le terreau idéal pour y semer les valeurs es-
sentielles, les connaissances, les savoir-faire, les sa-
voir-être indispensables au développement de votre personnalité, in-
dispensables à la suite immédiate: apprentissage, études, mais indis-
pensables aussi plus tard à votre vie d’adulte. 

«Il faut cultiver son jardin», prononce le Candide de Voltaire 
juste après qu’il eut entendu les paroles d’un vieillard turc qui disait
ceci: «Le travail éloigne de nous trois grands maux: l’ennui, 
le vice et le besoin.» La vie de ce vieillard nous montre la 
valeur des joies simples, de la coopération familiale, et
surtout de l’utilité et de l’encouragement des talents humains.
Inspirés de ce modèle, Candide et les autres arrivent à cette
conclusion: «Il faut cultiver notre jardin», c’est-à-dire qu’il
faut travailler si on veut être heureux, il faut
entretenir son bonheur. 

En prononçant sa fameuse citation, Candide montre qu’il a trouvé sa
propre philosophie et qu’il a grandi intérieurement. De ce point de vue, le
terme de jardin trouve un sens abstrait et se réfère à Candide lui-même,
celui qui doit entretenir, développer et perfectionner ses qualités personnelles.
Une seconde approche peut faire apparaître une métaphore qui assimilerait
le jardin à notre esprit, à notre intelligence. Dans ce cas: «Il faut cultiver
notre jardin» signifierait cultiver son propre savoir-faire et se mettre à
exercer ses talents afin de faire fructifier au maximum ce que la vie nous a
donné, de donner un sens à notre vie et d’atteindre la liberté spirituelle.

On se rend compte qu’il s’agit d’une morale humaniste dans le sens
où elle implique que chaque être présente un talent naturel qu’il lui
revient de cultiver pour qu’il s’épanouisse. Dans la suite de votre
parcours, chers élèves, songez à cultiver votre jardin, développez vos

talents au service des autres et de vous-mêmes.
Faites-le régulièrement, sans relâche, car l’oisiveté

nuit gravement à l’épanouissement de l’être. 
Les terreaux ne réagissent pas tous de la même manière, parfois

quelques mauvaises herbes ou quelques cailloux malvenus ont empêché
un développement optimal. Malgré les difficultés, malgré quelques
obstacles, aujourd’hui il est temps pour vous de récolter et la moisson
est à la mesure de votre investissement personnel.

Je vous adresse mes vives félicitations pour l’obtention de votre
diplôme qui marque la fin de votre scolarité obligatoire et je vous
dis au revoir en citant  Pierre Daninos: «Il y a trois temps qui
déplaisent souverainement aux jardiniers: le temps sec, le temps

pluvieux, le temps en général.» 

JEan-DanIEL nanzEr,directeur du Cycle d’orientation
(CO) de la Veveyse à Châtel-St-Denis
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PAROLE À L’INVITÉ
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Nous sommes à vos côtés pour vous
conseiller judicieusement pour rendre
votre publicité visiblement efficace.
La forme, le contenu 
et l’emplacement  de votre message 
sont d’autant plus importants.
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Victoire 
du Portugal
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